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ou de fenétres. Il est probable, néanmoins, que frises et chapiteaux, volets

découpés et crénelages, sont du méme äge et représentent ceux-lä l’apport occi-

  

 
     

 

 

Fig. 18 ä 23. — Cloisons ajourées de \Varka.

dental, ceux-ci la tradition locale. Toute locale, égalernent, est la polychrornie

répandue a profusion sur les colonnes et les lambris de la chambre funéraire.
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Fig. 24. — Elévation et plan de mosa‘iques, en terre cuite, de \Varka (Loftus, loc. cit., p. 188).

On usait en Assyfie de ces rnélanges de tous heurte's, et pourtant harmonieux,

qui deviendront d’un emploi usuel sur les rives du Bosphore et rnéme en

 

Fig. 25. — Céne de terre cuite, grandeur naturelle (Clml. and sus, Loftus, p. 187).

Occident, le jour 0L‘1 Byzance aura tué Rome. Place et Layard avaient signalé

les peintures murales de Khorsabad et de Kou'1'oundjik‘. Loftus lui—méme

I. M. G. Perrot a re'uni dans la Chalde’e et Z’Assyrie (Hist. de l’art dans l’antz'quile') les exem-

ples les plus caracte'risés des peintures murales ass_vriennes (p. 290—292. 702—708).


